
V. KOSEOVA.

La Croix-Rouge dans l'histoire mondiale
d'apres M. O. Dorazil1.

La Croix-Bouge dans l'histoire mondiale est un livre
du a la plume de M. O. Dorazil, docteur en philosophie
et ing^nieur, chef de la section des publications de la
Croix-Eouge tchecoslovaque et auteur de plusieurs
apercus historiques. Ce livre nous donne, pour la premiere
fois, les annales de la Croix-Eouge ; il respond si bien aux
besoins de ceux qui travaillent pour la Croix-Eouge qu'il
leur sert de manuel; les maitres d'ecole le consultent
pour leur enseignement d'histoire moderne. Get excellent
ouvrage a ete couronne" par un prix d'Etat.

Si la Croix-Eouge a toujours occupe" une situation pri-
vilegiee, elle n'avait pas encore trouve son historien ; on
peut s'en etonner puisqu'aussi bien la Convention de
Geneve de 1864 a ete jusqu'a la creation de la Socie'te' des
Nations le facteur le plus important dans les efforts qui
visaient a ameliorer et ennoblir les relations internationales.

La Convention de Geneve fut la premiere parmi de
nombreuses conventions internationales ; elle se distin-
guait des conventions techniques et speciales par son
caractere e"thique. L'id^e de la Croix-Eouge de secourir
les blesses pendant la guerre fut une des plus grandes
idees du XIXme siecle ; elle n'exigeait rien de moins
qu'une revolution dans des relations internationales;
cependant, a suivre le Dr Dorazil quand il 6numere ses
sources, nous ne trouvons pas un seul livre qui nous donne,
ne fut-ce qu'en termes ge"neraux, un apercu sur le de>e-
loppement de 3'idde et de l'osuvre de la Croix-Eouge 2.

1 Otakar Dorazil. Jilesinarodni Gerveny Kriz v Historii svetove. La
Oroix-Bouge Internationale dans Vhistoire mondiale. — Prague, Croix-
Kouge tche~coslovague, 1927. In-8 (15x23), 352 p., pi.

3 Saui peut-etre les deux volumes — cites d'ailleurs par M. Dora-
zil — de B. Bogajevskii (1906 et 1913) malheureusement Merits en
russe (N.d.l. E,).
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Ayant constate cette lacune, l'auteur a. etabli l'impor-
tance de l'ide"e de la Croix-Eouge au XIXe siecle; il n'e"tait
pas settlement attire par la periode tres peu connue qui
va de 1870 jusqu'a 1914, mais il de"sirait retracer aussi les
activites insuffisamment de"crites des Oroix-Eouges pen-
dant et ajtres la graude guerre. En historien conscien-
eieux, il a reuni une documentation etendue ; il n'oublie
pas d'ailleurs que ces sources sont de valeur et d'impor-
tance inegales, qu'elles appartiennent a des temps, a des
langues et a des origines diverses. II voue une grande
attention aux premieres O3uvres eonsacre'es a la Croix-
Eouge comnie, par exemple, celle de G. Moynier parue en
1882 et celle de 1905, qui enregistre le travail de la
Croix-Eouge. II connait egalement le livre recent du Dr

Bohny ; et il donne de nombreuses citations de 1'admi-
rable livre du professeur Alexis Francois. II utilise plu-
sieurs autres ecrits tres remarquables comme ceux de
Paul Des Gouttes, et il recourt aux brochures et publica-
tions du Comite international de la Croix-Eouge (ce
comite a fait paraitre plus de 100 publications impor-
tantes) ; il emploie egalement les publications des Socie'te's
nationales de la Croix-Eouge, qui sont autant de sources
directes pour les annales de la Croix-Eouge internationale.
Outre ces documents, qui a eux seuls constituent toute
une bibliotheque, il fallait consulter les documents sp^-
ciaux relatifs aux evenements les plus importants des
cent annees dernieres.

Le Dr Dorazil ne se borne pas a raconter l'histoire de
la Croix-Eouge ; il fait comprendre la valeur de l'ide"e de
la Croix-Eouge dans le deVeloppement des relations
humaines ; il retrace Involution de cette id^e dans le
nionde.

Comme il etait impossible d'ecrire toute l'histoire de la
Croix-Eouge dans le monde entier, l'auteur se limitant
sa tache, a desire" instamment repondre aux trois ordres
suivants de questions.
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1) « Quel etait le rapport des idees des fondateurs de
l'organisation de la Croix-Eouge vis-a-vis des id^es qui
occupaient la pensee de cette epoque ? Les personnes
dirigeantes de la Croix-Eouge desiraient-elles creer
imiquement un organe auxiliaire du service militaire ou
bien poursuivaient-elles aussi d'autres buts ? Que signi-
fiait cette motion du point de vue purement humanitaire^

2) « Quels etaient les rapports des gouvernements et
des facteurs decisifs militaires vis-a-vis de l'organisation
en plein developpement ? L'accueillirent-ils avec com-
prehension, ou bien en suivirent-ils Involution avec une
certaine mefiance f Comment les diffe"rentes societes
nationales de la Croix-Eouge s'acquitterent-elles de la
tache qui leur 6tait devolue ? »

3) « L'idee primordiale des fondateurs resta-t-elle cons-
tamment la meme, ou se modifia-t-elle au cours des
temps ? Et dans 1'affirmative, quelle fut la cause de ce
changement ? Quelle influence eurent sur le programme
de travail des societes nationales la guerre mondiale et
la periode d'apres-guerre ? Que faut-il penser des direc-
tives futures de la Croix-Eouge 1 *»

Groupees en trois parties les reponses a ces questions
forment une etude historique des phis interessante. La
premiere partie traite des precurseurs, puis de la premiere
initiative tendant a creer une organisation de secours,
enfin de sa realisation jusqu'a la Convention de Geneve.

La deuxieme partie raconte l'oeuvre qui fut accomplie
pendant plus de 50 ans jusqu'a la grande guerre.
. La troisieme partie fournit une vue d'ensemble des

activites du Comite international et des Socie"t£s nationa-
les de la Croix-Bouge durant la guerre mondiale, du travail
de la Ligue des Societes de la Croix-Eouge apres la guerre,
de celui des principales Societes nationales, et notamment
la Croix-Eouge tch^coslovaque.

1 Transcrit du resume en franyaia publie dans le livre, p. 330.

— 176 —



r
La Groix-Rouge
d'apres M. Dorazil.

Dans chacune de ces trois parties, le Dr Dorazil resume
la situation politique, puis relate les eve"nements qui ont
le plus marque dans l'histoire de la Croix-Eouge ; enfin il
retrace revolution de la theorie et des guerres demontrant
la mise en pratique de I'id6e de la Oroix-Eouge. Chaque
partie a son caractere distinctif.

Divisee en trois chapitres, la premiere partie: (les
precurseurs, Solf6rino et la Convention de Geneve)
depeint les caracteres des fondateurs de la Croix-Eouge,
caracteres qui impriment un cachet special a leur oeuvre
et a leur e^poque. La Croix-Eouge est due a un sentiment
sincere de compassion ; elle est une oeuvre d'humanite^
chre'tienne. C'est Henry Dunant qui represente dans la
Croix-Eouge ce caractere philanthropique et chretien ;
Gustave Moynier y ajoute le caractere social, legal et
international. Apres que la Convention de Geneve eut etc"
proclame'e en 1864, le mouvement se re"pand de plus en
plus dans le monde ; on suit alors le travail de la Croix-
Eouge dans les divers Etats qui ont signe la Convention,
des lors on voit moins apparaitre des travailleurs indi-
viduels. A vrai dire, dans les cercles militaires et les
milieux diplomatiques, l'idee de la Croix-Eouge 4tait
consideree comme une initiative peu desirable des milieux
bourgeois. Ceux-la ne pouvaient pas accepter que ceux-ci
eussent le droit de discuter des questions internationales.
Les personnes qui figurent dans le re"cit sont le General
Dufour, Louis NapoMon, Mcolas Ier, Henry Dunant,
Mac-Mahon, Charpiot, le Dr Appia, le Dr Maunoir,
G. Moynier; et les eVeiiements : Pan 1848, les revolutions
de Paris, Vienne, Berlin, la guerre de Crimee, la conven-
tion de Paris, Solfe"rino, la nouvelle Italie, la guerre
danoise, etc. Les premieres notions de la Croix-Eouge
apparaissent deja vers 1840 (Dufour, Florence Nightin-
gale) ; la premiere initiative visant a organiser le secours
aux blesses sur une base internationale est
prise en 1859 par H. Dunant a l'occasion de Solfe>ino.
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reorganisation remonte a 1860 et, a partir de la Convention
de Geneve 1864, la Croix-Rouge devient nn niouvement
universel.

Dans la soconde partie on trouve l'histoire de la Croix-
Eouge, laquelle est desormais universelle. Cet historique
est divise en neuf chapitres : avant la guerre de 1866, les
Conferences internationales de 1867-69, la guerre franco-
allemande de 1870-71, la guerre russo-turque (1877-78),
les Conferences des Croix-Eouges en 1884-97, les guerres
non-europ^ennes, la revision de la Convention de Geneve
1906, les Conventions de la Haye 1907, les Conferences en
1902-12, et la Conference Internationale a Londres en
1907 et a Washington en 1912. Apres une periode oh
l'on s'oppose a toute idee de secours et de cooperation
international, l'idee de la Croix-Rouge vers 1890 peut
de nouveau developper son influence, qui desormais
s'accentuera sensiblement.

Le developpement paisible de la Croix-Eouge fut tout
d'un coup interrompu par la guerre mondiale. La Croix-
Eouge etait-elle prete pour agir dans ce conflit ? Quelle
fut la signification de la Croix-Eouge dans la lutte mon-
diale ou le respect des conventions, des principes d'hu-
manite aurait eu une immense portee ? Heureusement
la Croix-Eouge trouva en Gustave Ador l'homme d'Etat
qui a su eonduire courageusement notre organisation
au travers des tourmentes de cette epoque. Dans le
premier chapitre de la troisieme partie nous pouvons
suivre le Comite international de la Oroix-Eouge dans
les efforts qu'il fit pour creer pendant la grande guerre
des commissions pour la protection des prisonniers de
guerre ; ces efforts aboutirent, on le sait, a la constitution
de l'Agence des prisonniers de guerre a Geneve ; nous
assistons aussi au travail qu'il effectue en vue de l'echange
des invalides, etc. Le Comite international proteste
contre les violations de la Convention de la Haye, contre
la retenue du personnel sanitaire, contre l'emploi de gaz
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asphyxiants et contre le torpillage des vaisseaux-hdpitaux.
En 1918, le Comity aida a rapatrier les prisonniers ; il
coope"ra avec le Dr ISTansen et il acquit une importante
situation dans le domaine des relations internationales.

A ce chapitre se joint etroitement la description des
travaux des Societe"s nationales pendant la guerre.

Le troisieme chapitre traite de l'epoque d'apres-guerre,
qui semble e"tre une e/poque de transition, et qui aboutira
peut-etre a une nouvelle conception de la Croix-Eouge
en ge'ne'ral. Les travailleurs ame'ricams ont aequis la
conviction que l'ide"e de la Croix-Eouge peut s'adapter
aux travaux du temps de paix, notamment pour atte"-
nuer la misere d'apres-guerre. C'est ainsi que surgit
l'idee d'une sorte d'union universelle des Croix-Bouges
en vue d'un travail commun dans le domaine sanitaire
et social. En 1919 une conference eut lieu a Cannes et la
Ligue fut fondle. Les deux centres internationaux de
la Croix-Eouge ont su dans les difftirents eongres et
conventions diviser et limiter leurs programmes d'action.
Si cette tache difficile s'accomplit avec taut de succes,
elle est due non seulement a la disposition des esprits
dans cette e'poque mouvemente'e et pleine d'enthousiasme,
niais aussi au noble caractere des pei sonnalit^s memes
qui sont chefs des deux centres de Croix-Eouge ; tels
que MM. G. Ador, Dr Ferriere, Paul Des Grouttes, H. P.
Bavison, J. B. Payne, D. Henderson, M. H. Hill, Dr Sand
et bien d'autres. Le Dr Dorazil consacre de belles pages
a ces hommes dont il appr^cie le travail courageux et
ardent.

II nous reste a nous demander quelle conception les
Socie^s nationales se font de la Croix-Eouge actuellemeiit.
Une vaste e"tude des rapports que publient ces Soci^t^s
nous montre que ces dernieres annees sont plus ou moins
des annees de fermentation. Mais nous voyons que les
Croix-Eouges poursuivent leurs principales taches tradi-
tionnelles en y joignant la lutte contre la tuberculose,
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contre les maladies venexiennes, contre l'alcoolisme, etc,
et pour l'Mucation hygie'nique du peuple et de la jeunesse.
En ge'ne'ral les Croix-Rouges des grands Btats main-
tiennent la ligne d'avant-guerre bien qu'en se consacrant
a l'ceuvre de la paix x.

M. Dorazil s'exprime ainsi:
«La force de l'organisation de la Croix-Rouge residait

dans l'enthousiasme de ses travailleurs. Aussi la Croix-
Eouge a-t-elle surmonte" de graves obstacles parce qu'elle
n'e"tait pas seulement une rigide organisation officielle,
mais qu'elle etait animee par l'inte'ret plein de sacrifice
des travailleurs volontaires »a. Plus loin il ecrit encore
que «l'ide"e ne peut etre de"truite, parce que c'est un besoin
reel qui a provoque" l'existence des Croix-Rouges. Et meme
si les guerres devenaient un jour un fantome irreel de
legendes, les sinistres de'chaine's par les Elements ne seront
pas e'carte's du monde et n^cessiteront toujours une rapide
action de secours, de meme que l'assistance des samari-
taines. »

Nous ne pouvons mieux faire que de citer en terminant
la r^ponse que l'auteur donne lui-mfime a la question
qu'il avait posee quant aux directives futures de la
Ooix-Rouge. Le programme des Croix-Rouges, dit-il, « est
un programme de paix, bien qu'au besoin elles rempliront
leur devoir chaque fois qu'un bless^ appellera au secours.
Elles viendront en aide a l'ami et a 1'ennemi; et dans
cette pensee reside leur grande tache humanitaire et
Internationale. »3.

1 En bon patriote, le Dr Dorazil oonsacre la dernicre partie de son
livre a la Croix-Rouge tchecoslovaque, il donne tous les chiffres et
toutes les dates ne>essaires pour l'histoire de cette jeune societe.
Cost parce que ee livre contient aussi les textes de toutes les conven-
tions de la Croix-Bouge qu'il est devenu un manuel indispensable
aux travailleurs de la Croix-Rouge tchecoslovaque.

- P. R47.
3 P. 'US.
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